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GAZETTE DE VIENNE,
DU SAMEDI 14 JUIN 1766.

De Madrid fe is Mai.
écrit de Cadix qu’on y

avoit reçu des lettres du
O ^jjj* Mexique datées du 28 Fe-

vrier qui affurent quetout étoit dans la plus
grande tranquillitédans ce Royaume,
& dans tous les autres Pays de ï*Amé¬

rique Eip-*gnole.
Ces lettres , qui ne peuvent pas

être plus recentes , detruifent les
bru.ts qui ont couru de la proclama¬
tion dun nouveau Roi à Quito, évé¬
nement qui eil évidemment faux ainfi
que toutes les cîrconftances dont on
Fa orné.

De Londres, le 27 Mai.
Le 23 de ce mois, les Communes lu¬

rent pour la troifième fois & paiTèrent
le Bil, pour indemniser les Perforines en
Amérique , qui nont point fait ufage du
Papier timbre ; a'nii que le Bil, pour
changer la forme du ferment d’abjuration.
On lut pour h fécondé fois celui quiconcerne 1’ établiiïement des Ports-
francs à la Jamaïque &à la Dominique ;
ainû que celi.i des nouveaux Droits
fur les E ux de-vie, les Effences, & Iss
Ea .x - fortes. La Chambre en Com-
mitté approuva un Bil, pour accorder
uhe prime à l'exportation du cordage de
Fabrique Britanique. On préfeota un
Bil, pour expliquer corriger, if mettre
en vigueur les Loix contre 1er Regratiersïf les Monopoleurs de Befiiaux if de
P ivres : O en fit d'abord la première
leéture ; & il fut ordonné de le faire
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imprimer. ^
L’affaire des moyens de lever

h ßißiev fut renvoyée à demain
Le 26, les Seigneurs, qui avoient

repris leurs délibérations , lurent pourla première fois le Bil, pour tirer une
Somme d’argent du Fonds d'Amortifament,
& de celui qui concerne la luppref-üoa des Droits fur certaines Marchan-
difes importées dans les Colonies de
YAmérique . Les Communes rédigèrentle Bil des Ports ■ francs à la Jamaïque
& à la Dominique, & celui des Droits
fur les Eaux-de vie, &c.

Le 23, le Roi en fon Confeil dé¬
clara le Duc de Richmond un de fes
Sécrétaires d’Etat ; & ce Seigneur ,
après avoir prêté les fermens , pritféance au Confeil. Il aura le Dépar¬tement du Sud & le Générai Conwaycelui du Nord. Il eft certain, que le
Comte de Rochefovt pafféra de l’Am*
baffade de Madrid à celle de Paris ;Il y a depuis quelque tems des
mécontentements en Irlande qui ,ont
pris leur origine dans la froideur ou la
répugnance- que la Cour a fait paroî-tre au fujet du Bil , propofé pour li¬
miter la durée du Parlement dans ce
Royaume dont les marchands, trafiquans,
Frecholders &c. établis à Dublin ont
fait remettre l’adreffe fuivante à leurs
reprefentans en Parlement.

„ Meilleurs, fur l’avis authentique
que nous avons , que le Bil , dont
dépendent en grande partie l’intérêt
Proteflant & la liberté de ce Royaume,
a échoué dans la Grcnde - Bretagne ,& trouvant que toute tentative f4.1te
par les Communes à'Irlande , quoiquefécondée & foutenuë par la voix réu¬
nie & générale des Proteflans de tout
rang & de toute dénomination , pourobtenir une Loi, qui limite la durée
du Parlement, a été infruétueufe juf-
cjua préfent, nous ne faurions nous
imaginer qu'on desapprouve la con¬
duite des Comm ues de ce Royaume,
fi elles fuivent lexemple que tinrent
en pareille occaiion celles à'Angleterre
à la dernère glorieufe Révolution,

cette grande époque de la Liberté
Britanique, „

„ C’eit pourquoi nous Citoyens &
Freeholders de cette Métropole , nous
croyant obligés de donner l’exempledans toutes les mefures Nationales,
prenons la prèmiere occafion de dé¬
clarer nos fectimens fur cet évène¬
ment fi intéreffant, & de vous prier
de ne jamais donner votre conf ntement à
aucun B l pécuniaire pour plus de trois
mois, Jufquà ce quon ait pajfe une Loix
pour la limitation Septenniale du Park“
ment dans ce Royaume. „

Les A étions de norre Compagnie
des Indes continuent de hauffer dans
l’efpérance que le Dividende de la
Compagnie fera conliderablement a-
vancé. On a regu de toutes partsdes Commiffions confidérables pour
acquérir des Aétions.

A la nouvelle de la Révocation de
Y Ahle de Tinire, il a été arrêté à
Quebec i.J d’y conitruire & d’y entre¬
tenir aux dépens de la Province deux
Bâtimens armés qui feront deffinés à
la Garde des Côtes. 2.J D’ouvrir des
chemins publics de cette Ville à la
Nouvelle - AngL terre & d’y travailler
inceflammenf.

Du so Mai.
Le Roi, accompagné des Princes

fes Frères ,des Ambafladeurs de Fran¬
ce, d'Efpagne, & de Dunemarck , ainfi
que de plufieurs Officiers - Généraux ,
fit le %6 fur la Lande de Wimbleton la
Revuë des Régimens de Cavalerie lé¬

gère d'Elliott & de Burg yne, qui fi¬

rent leurs Exercices & leurs Evo¬
lutions avec tant de dextérité que Sa
Majefté en a été extrêmement fatis-
Lite ; qu’KUe a honoré ces deux Ré-
g'mens du litre de R gmen s du Roi &
de la Reine : Ils po t . ont à l’avenir
un Uniforme plus leffe, & feront de
la Girde ordinaire du Roi.

Le 27 de ce mois , les Seigneurs
lurent pour la fécondé fois le Bil.
pour tirer une Somme d’argent un Fonds
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â’amYtiffement, Celui des Droits fur ks
Vins, & celui qui concerne Yexporta-
tinn des Effences, &C. Les Communes
devant, fuivant l’ordre du jour, exa*
miner en Committé le Bil, pour reroo-
quer certains Droits anterieurs dans les
Plantations de /’Amérique , pour en/up-
primer d'autres imposes par un AHe de
la derniere Seance für certaines fortes de
Marcbandifes apportées en Amérique, £/
pour y en [ubßituer d’autres on propofa
d’y inférer une Claufe , pour permet¬
tre l'exportation du Coton en laine des
Colonies de /'Amérique avec exemption
de Droits. Surquoi Mr. le Chancelier
de l’Echiquier, par ordre du Roi,
informa la Chambre, „ que, quoique

le Droit de S. M. de 4 & demi
„ pour cent fur le Coton foit un Re-
„ venu croiíLnt , le Roi, voulant
„ contribuerà l’avancementdes Manu-
„ fadures de ce Royaume, étoitdif-
„ pofé à renoncer à ce Revenu , &

„ confentoit que la Chambre en agît
„ à cet égard comme Elle le jugeroit
„ à propos. „ En conféquence , on
inféra cette Claufe dans le Bil avec
d’autres itipulatîons avantageufes au
Commerce de Y Amérique La Cham¬
bre fe forma enfuite en Committé fur
ce Bil, & le rédigea en forme. Après
quoi il fut réfolu de préfenter au Roi
une Addrefle, pour remercier S. M. de
cette nouvelle preuve, quElle venoit de
donner, de fa grande attention à l'avait
cernent du Commerce & des ManufaHures
de ce Royaume en renonçant a fon Revenu
croißant de 4 & demi pour cent fur le
Coton.

Le 28 les Seigneurs ayant f it la fé¬

condé le&ure du Bil de la Taxe fur
Us Fenêtres, on propofa de l’exami¬
ner en Committé On fit des objec¬
tions à cette Propofition ; Plufieurs
Membres déclarèrent les motifs, qui
les portoient à s’oppofer ce Bil.
Après des déb ts la Propofition fut
mife à la pluralité, & approuvée de
57 contre 16 voix. On lut enfuite
pour la première fois le Bil, pour

Umher la faifle des Papiers des Particu¬
liers ; & il rut arrêté d'en faire la fé¬

condé leéture aujourd'hui ; & que
tous les Pairs feroient főmmés d’y
ailifter, ainfi que les Juges du Roy¬
aume. On palfa alors à la fécondé
ledure du Bil pour lever 1500 mille
Eivres Sttrling par des Annites IV une
Loterie ; & on lut pour la première
fois le Bil pour l’établíífement des
Ports-francs à la Jamaïque & à la Do¬

minique, le Bil des nouveaux Droits
fur les Eaux de vie &c. & le Bil
pour affigner des primes fur le carda-
ge de fabrique Britanique.

Les Communes, qui venoient de
pafier ces trois derniers Bils, approu¬
vèrent celui qui concerne le Commer¬
ce de YAmérique & elles s’ajournerent
à aujourdhui.

Le 29 les Seigneurs lurent pour la
fécondé fois le Bil concernant les
Eaux de vie & celui touchant les
Ports-francs. La Chambre en Com*-
mitté approuva enfuite le Bil des Fe¬
nêtres & celui de la levée de 1500
mille liv. Sterling, fans y faire aucun
changement les changements faits par
les Communes au Bil touchant le fer¬

ment d’abjuration furent aufli approu-
vés.

On mande $Elgin province de Mur¬

ray en Lcoffe, qu’un certain Dona dfon.
Laboureur, qui étoit fourd depuis 20
ans , étant à tiavailler dans les champs,
y a été renvtrfé d’un coup de tonne-
re,qui loin de lui nuire,lui a rendu l’ouïe.

De Coppenhagub le z6 May.
Le Roi vient de faire préfent au

Prince héréditaire, du Château de
plaifance de Sorgenfrey ; qui étoit oc¬

cupé par feue la Princeiïe à'Ooft Frife,
S. A. R. reçut avanthier Vifite de
leurs Majeftés&de la Famille Royale.

Heman Ifaac Bergel & Jacob Mofes
SclUfinger , D putes de peuple Juif
à'Altona, eurent, le 16 de ce mois,l’honneur d’être preTsntés au Roi à
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Tredericbsltvç, & après avoir fait à Sa
Majeilé, au nom de leur nation, les
Complimens de condoléance fur la
mort de fon Augufte Père, & ceux
de félicitation fur fon avènement au
Trône, ils la fupplièrent de vouloir
bien confirmer à la nation, les Privi¬
lèges que les Rois, fes prédéceifeurs,
lui ont accordés dans fes Etats.

Le 17 de ce mois la Députation du
Magi ftrat de cette ville compofée de
M. de Lühe, Confeiller de conferen
ce & chef Prefident, de M ùchtodevfée,
Confeiiler d Etat & premier Bourgue-
maitre & d’autres principaux membres
de la Magiilrature eut une audience
du Roi, dans laquelle elle remercia S.
M. de la confirmation qu’elle à ac¬

cordée à la ville de tous fes privile
ges.

De Berlin le s ^u 'in
A l'occafionde la revue de differens

Regiments le Roi a fait la promotion
iuivante. Les Colonels Baron àe^Lof-

/au, de Brieske, de PuHkammer , de Sitin¬
kélier & de Renzel ont été nommés
Généraux - Majors : M. M. de
Schwartz, Lieutenant Colonel du Re¬

giment de Stéchow , & de Rotbkirch ,
Lieutenant Colonel de celui de Lefl-
tvitz ont été nommés Colonels & M.
M. les Colonels à’Ahxtislelen , à'Apen-
hourç, de Mokring & de LcjJ'ow ont
été nommés Généraux * Majors de Ca¬

valerie.
De Vibiîn» le 14 Juin,

Le Kw, Père Général des Capu¬

cins mort ici le 7 de te mois, ainli
qu’on l’a dit, fe nommoit Paul de Co-
lindres, & étoit de l’illuilre m ufón de
Uraçna Caldevon de la Barca. Il étoit
Doéteur de l’Univerfité de Salaman¬

que, & avoit été Chanoine doétoral
de cette ville : Ferdinand VX Roi
à'Efpagne l’avoit nommé à l’Evêché de
Barcelme : mais il avoit conftamment
refufé cette dignité par l’humilité qui
fàifoit fon partage. Les Religieux de
tous les ordres qui fe trouvent dans
cette Capitale, ont accompagné le 10
fon convoi funebre ayant tous un
cierge à la main. Le Rwî. Abbé de
Seittenfletten, précédé de la Mufique de
la Cour marchoit immédiatement avant
le Corps qui étoit porté par les Supé¬
rieurs de la Province, & qui fut béni
par ce Prélat à l’entrée de l’Eglife,
dans laquelle il a été inhumé.

L’Oraifon funebre a été prononcée
par le R. P. Ktlien Capucin du Cou¬
vent de cette ville & M. M l’Am-
b iffadeur à'Efpagne & le Miniilre Plé¬

nipotentiaire de Napi“s ont alîifté à
cette lugubre cérémonie ainü que
quantité de perfonnes de la premiere
difi ndion.

Hier Fête de S. Antoine , dont Ma¬
dame l’ArchiducheiTe VIL. porte le
nom , la Cour fut à S.h'ônbrunn ewGala:
mais toujours en deuil, & S A. R. y
reçut les Compliments de félicitation
des Miniftres de cette Cour, des Am-
bafladeurs & Miniftres Etrangers &
de la principale Nobleffe des Deux
Sexes.

On trouve chez J. T. de Trattncrn, Libraire & Imprimeur de la Cour
dans fa Librairie au Kohlmavck.

Kiefewetter A. F. Noviiïima de Bola Expérimenta . 8 Viennæ, 1765.
IO

^Principes Généraux & Raifonnés de la Grammaire françoife, avec des
obfervations fur l’orthographe, les accents, la pon&uation, & la pronon¬
ciation, par Mr. Reftaut. gr. m. à Vienne 1766. 1 fl.
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Dt Ter-Verre, ïe 29 May.
Hier à une après - midi, le Prinee Siadbouder arriva en cette Ville *

pendant que la Garnifon , compofée de fix Compagnies du Régiment
ÜOr&nge-Gueldve % fous la conduite du Comte de Styrum , étoit rangée en
double baye hors la Porte de Zandyck. S. A. S. y reçut les falutations du
Magiftrat & du Confeil en Corps , qui lui remirent les Clefs de la Ville.
En fuite, accompagnée d’un Cortege, femblable à celui qu’Elie avoit eu à
Middeibourç, Elle paifa par un Are-de - triomphe décoré de toutes fortes
d’Emblémes .

Dans le Wyngaardßraat' Elle rencontra nn fécond Arc de-triomphe.
Sur le Quai au delà du grand Pont un troifiéme. Plus loin fur le même
Quai près de la Gruë, un quatrième & enfin fur le marché un très beau
teu d'artifice

Lorsque le Prince avec fa Suite & le Cortege de la Régence arriva à
THôteî - de - Ville , S. A. S. y fut reçue au premier Efcalier du Perron
par le Magiftrat & introduite dans le Confeil , où le Penfionnaire Reynom
prononça un Difcours, auquel Elle répondit en termes gracieux: le Prin¬
ce reçut enfuite T hommage de la Bourgeoifie , & prêta ferment fur le
maintien des Prérogatives de la Ville; ce qui fut fuivi d’acclamations. En
même tems, S. A. S. donna Audience aux Députés des differens Confiftoi-
res, & Elleafíifta à un fomptueux Repas que le Magiftrat lui fit fervir au
fon d’une harmonie ufe fymphonie, & jetta à cette occafion de l’argent au
Peuple.

De la Haye le 1 ^uin.
Des Lettres de Middelbourç du 27 du mois dernier portent que le

Prince Stadhouder , s’étant rendu le 2.6 à l’Affemblée des Etats , éleva le
Bourguemaitre van Citters à la Dignité de Premier Noble de la Province,
& le Bourguemaitre Steengraçt à l’Emploi de Confeil 1er-Penfionnaire ;qu’en-fuite S- A. S. ^affifta fuccefïivement à l’AiTemblée des Confeiîlers -Députés
& à celle de 1 Amirauté; que vers les trois heures après-midi , la Régen¬ce lui donna un fomptueux Repas à l’Hôtel - de - Ville; quaprès un Feu
d artifice , tiré iur la grande Place par ordre de Madame van Citters, le
Prince lui fit l’honneur de fouper chez elle ; que le lendemain, Son Al-
teffe Sérémffime paffa aux Isles voifines, dîna à une Maifon de plaifancede Mr. van Citters, & réfolut de partir le lendemain pour Ter • Vetre,

D’Altona le 26 May.
On publia hier un Placard, par lequel le Roi de Danemarc, notre

Souverain, dérend a fes Sujets d employer des Gens de métier Uambourgoir^auiïl Jongtems qu il ne fera point permis aux Danois de travailler pour des
Bourgeois de Hambourg.

De Hambourg le 4 Juin.Les Corps des Bouchers de cette. Ville a enlevé depuis peu 6< Ag¬neaux des Quartiers, qu’occupent ici a Bouchers d’Itzeho : On craint quecette entreprife n’ait de mauvaifes fuites, puisque le Roi de Danemarc a le
pouvoir & eft d intention de maintenir fes Sujets dans leurs anciens Pri¬
vileges.

Suhant les lettres de Stockholm du 20. Mai dernier les Etats du
Royaume ont trouve r que la Ferme , des Domaines en Poméranie &
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dans Tiste de Ruçen comprend la plus grande partie des Revenus de
ces Pays- là, [fans répondre à beaucoup près à la nature & à la valeur
de ces Biens. Les hypothèques , dont ils fe trouvent chargés , mon¬tent à 514 mille 79 Ecus, 25 Efcalins & deux tiers. Ön retire de laFerme 53 mille 952 Ecus, 32 Efcalins; De forte que, déduifant de cettçfomme les Interets des Hyothécaires à 5 pour cent & quelques autres pe¬tits fraix, lesquels vont à 27 mille 166 Ecus, 42 Efcalins & un fixième,il ne relie à la Couronne que 26 mille 785 Ecus, 41 Efcalins & cinq fix-
ïemes, à quoi l’on doit ajouter 42 mille 754 Ecus, 10 Efcalins & deux
tiers, qu’on retire des Biens non hypothéqués . Cette fomme totale cepen¬dant ne va pas à la moitié de ce qu’une bonne adminiitration ceconomiquepourroit raporter. Surquoi les Etats ont prié le Roi d’en agir à cet é-
gard, à l’expiration des Contrats de la Ferme, de la même manière que ce¬
la s’eit pratiqué à l'égard du Bailliage de Neuklößer dans la Seigneurie de
fVifmar, où la Ferme à été donnée aux plus oftrans. Les Etats, en exa¬
minant cette affaire , ont de plus reconnu, que les Procès entre les Hy¬
pothécaires & le Procureur des Domaines , étant portés au Tribunal de
iVi/mar, font préjudiciables , tant aux fujets qu’à la Couronne; Et ils font
d’opimon, que l’on doit inférer dans les nouveaux Contrats, que ces Pro¬
cès doivent être jugés en première inihnee par la Régence de Poméranie,
& décidés definitivement par le Roi en Sénat.

La Maifon du Prince Royal, telle quelle doit être après fon maria¬
ge, efi toute formée. Le Baron d’Ehrencrona en a été déclaré Grand-Ma¬
réchal , & le Comte de Gyllenßolpe Grand-Chambellan.

Voici ce qu’on a appris jusqu’ici du fouievement, dont on a parlé l’or-
dinaire dernier.

Le 16 & le 17 de ce mois iî arriva deux Eibffettes dépêchées d'Fÿ»-
kiïping par le Baron Clas Erich Silverbielm, Commandant de la Province a-
vec avis que les payfans s’étoient attroupés & fouleves dan? les tr iages
de Wedenti'áradt & aElfborgs ayant pou.- 'hef un cavdier nommé Hofwan
qui avoit été licentié du Régiment dans lequel il fervoit : on reçut enfuite
de femblables avis de plufieurs autres endroits. Dez que le Roi eut appris
Cette nouvelle, il renvoya ordre à M. de Sifacrbielm de faire raifembler de
ta Cavalerie & de l’Infanterie pour marcher aux Soulevés & repouifer la
force par la force en cas qu’ils ne vouluffent point fe feparer de bon gré
& retourner chacun chez eux , après avoir livré leurs Chefs & les au¬
teurs du tumulte.

On expedia suffi des ordres au Comte Spenr Général Major de raf-
fembler des Troupes dans la Province de Nerike & de s’oppofer aux Re¬
belles à Bodltrne\&i au Comte AxelWrcde Sparre f Général-major de faire leS
memes difpofitions dans le Weßergotbland' & au cas qu’il ne puf" parvenir à
calmer le tumulte dans la province même, de fuivre les rebelles par le
chemin qu’ils prendroient, ou par YSnkïïping ou par Bodarne & d’agir en
tout de concert avec lé General Major Comte de Sparre & avec le Capi¬
taine BaionSiherbielm pour les enfermer dans un de ces endroits: les obliger
à fe feparer, foit par reprefentations foit par force , & fur tout pour fe
faifir des chefs. Cependant on fit marcher de Gotbenbourg un detâchement
d’infanterie avec du canon,& un autre détachement du Régiment û'Eibotgs ayant
marché aux foirlevés, on s'eft faifr de leur chef Hofman , qui a été conduit à
Boroebr., où it eft maintenant emprifônné avec plufieurs autres oui ont par¬
ticipé* à la rebellionv Tous lés- Commandans &fubalternes de l’Etat militaire
& Civil ont rempli leur devoir dans cette oceafion avec le zele le plus
»arqué & la vigilance la plus grande & le danger de cette révolté qui pa-
roiiïoit menacer l’Etat,- à été heureuferaent diûipé dans fon principe.
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